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sommaire édito

Une belle leçon de vie  
pour tout un chacun

Véritable terrain d’intégration de tous les publics, le 
football continue d’ouvrir ses portes au handicap et 
c’est d’ailleurs l’une des principales ambitions de la 

Fédération Française de Football (FFF) à travers les actions 
qu’elle mène aux quatre coins de l’hexagone. Cette ambition, 
nous la poursuivons également au niveau régional avec des 
opérations de sensibilisation en place depuis de nombreuses 
années mais aussi des nouveautés telles que l’instauration, 
par l’IR2F, d’un module « Football et Handicap ». Un module 
destiné à faire connaître les caractéristiques des personnes 
en situation de handicap ainsi que les différentes pratiques 
proposées par les Fédérations Françaises du Sport Adapté 
et Handisports mais permettant également d’appréhender 
au mieux les acteurs et les contextes de ces pratiques tout 
en s’initiant aux compétences pédagogiques pertinentes… 

« Que toutes les personnes en 
situation de handicap puissent 

intégrer un club et pratiquer dans 
de bonnes conditions »

Notre objectif est simple : que toutes les personnes en si-
tuation de handicap puissent intégrer un club et pratiquer 
dans de bonnes conditions à l’image des licenciés Bretons 
que nous avons pu rencontrer dans le cadre de notre présent 
« Dossier du Mois » (pages 14 à 18). Le point commun entre 
Marvin Larsonneur qui évolue sous les couleurs de Guipavas 
(29), Yoann Perriniaux qui officie en tant qu’arbitre pour le club 
de Montfort sur Meu (35) ou encore Alexandre Daniel qui di-
rige une équipe au sein du club de Plérin (22) ? Ils surpassent 
quotidiennement leur handicap afin de profiter pleinement de 
leur passion pour le ballon rond. Une belle leçon de vie pour 
tout un chacun…
Je profite de ce dernier édito de l'année 2022 pour vous sou-
haiter de belles et heureuses fêtes de fin d'année à toutes et 
tous. n

Jean-Claude Hillion
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LE SAVIEZ-VOUS ?   
La FFF lance le nouveau programme “Toutes Foot”, un dispositif fédéral 
visant à développer la pratique féminine, renforcer la place des femmes 
dans le football et dynamiser le projet club dans toutes ses dimensions. 
Toutes les informations à retrouver sur le site internet de la LBF. 

Ils ont dit
« Si tu aimes quelque chose, tu 
trouves ton bonheur […] Tu peux 
surtout dire que je suis un homme 
heureux et bien dans ma peau » 
dixit Bernard Le Breton dans l’en-
tretien qu’il a accordé à Laurent 
Frétigné (Ouest-France) début 
novembre.

« On respecte le passé, on vit le 
présent, on prépare le futur. Je suis 
confiant pour la suite car nous 
avons des jeunes qui ont envie 
de s’investir. Ce qu’ils apprécient 
c’est l’esprit familial de la TA » dixit 
Jacques Aubry, Président de la TA 
Rennes, dans les colonnes du 
quotidien Ouest-France.

Actualités

2 864 
C’est le nombre d’installations 
(stades et salles) répertoriées 
sur l’ensemble de la Région 
avec 2 450 d’entre-elles qui 
disposent d’un classement 
(soit 88% du parc actuel). 
Rappelons qu’aucune com-
pétition officielle ne peut se 
dérouler sur ou dans une ins-
tallation non-classée.  

 
 42 %
C’est le pourcentage d’aug-
mentation des actions PEF 
mises en place par les clubs 
Bretons lors de la saison 2021-
2022. Pour rappel : un bilan re-
latant cette activité est mis en 
ligne sur le site internet de la 
Ligue chaque mois. 

Formation

Ces dernières semaines, la Ligue entreprenait son tour des Districts afin d’offrir la pos-
sibilité à ses licencié(e)s de se former gratuitement aux gestes de premiers secours. En 
partenariat avec Generali#Sports et en collaboration avec la Croix Rouge Française, 
cette première édition fut un réel succès avec des participants ravis d’apprendre des 
gestes simples qui sauvent ! 

4

Récompense   
Jean-Claude Hillion, Président de la Ligue, a profité de la dernière rencontre 
du Stade Rennais FC en Europa Ligue afin de remettre à Jacques Delanoë, 
Président du Conseil d’Administration du SRFC, le trophée de champion de 
National 3 obtenu par l’équipe réserve du club à l’issue de la saison 2021-2022.

Sur la toile…    
N’hésitez pas à visionner la vidéo réalisée par 
la Fédération Française de Football (FFF) sur 
le déploiement de nouvelles pratiques. Le 
club de Liffré est notamment mis en lumière 
pour son engagement dans le développement 
du Beach Soccer.
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Évènement

UNE BELLE ASSEMBLÉE…
Plus de 200 personnes étaient 
présentes dans la salle de la 
Maillette afin d’assister aux 
prises de paroles et voter l’ap-
probation des sujets intégrés à 
l’ordre du jour. Avec 236 clubs 
de Ligue présents ou représen-
tés, le quorum était largement 
atteint à ce niveau-là.

UN RAPPORT 
D’ACTIVITÉ PLÉBISCITÉ
Présenté par Jean-Pierre Lor-
geoux, le rapport d’activité fai-
sait état de nombreuses théma-

tiques telles que les licences, la 
formation, le PEF, les actions ci-
toyennes, la discipline, l’accom-
pagnement des clubs, l’activité 
événementielle de la Ligue… 
Notons que le rapport du Se-
crétaire Général a été adopté à 
la quasi-unanimité puisque ce-
lui-ci a recueilli 98 % des voix.

DES RÉSULTATS TOUT 
AUSSI PROBANTS POUR 
LA PARTIE FINANCIÈRE
A l’image de son prédécesseur, 
Stéphane Gouret a présenté un 
rapport financier ainsi qu’un 

Images. Véritable organe de décision comme instituée au sein de toute structure associative, l’Assem-
blée Générale de la Ligue s’est déroulée le 29 octobre dernier du côté de Locminé. Au-delà du tradi-
tionnel contenu exposé à l’ensemble des présents, des interventions importantes sont venues agré-
menter ce moment fort de la vie du Football Breton. 

Retour sur 
l’Assemblée Générale de la Ligue
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budget prévisionnel qui ont été 
approuvés, tous deux, à la qua-
si-unanimité. Avec respective-
ment 98 et 99 % des suffrages, 
le Trésorier de la Ligue en a pro-
fité pour remercier les présents 
de leur confiance. 

NOS COMPÉTITIONS 
À L’HORIZON 2024-2025 
Parmi les sujets « exception-
nels », un projet de réforme des 
compétitions fut présenté par 
Philippe Le Yondre en tant que 
Président de la Commission Ré-
gionale des Compétitions. L’ob-
jectif ? Absorber la réforme des 
compétitions actée par la FFF 
au niveau national et tendre vers 
les préconisations fédérales 
concernant le nombre d’équipes 
engagées en championnats de 
Ligue. Pour plus d’informations : 
voir encadré ci-après.

DES HEUREUX ÉLUS…
Comme il en est souvent cou-
tume, des remises de récom-
penses étaient planifiées afin de 
clôturer la séance et c’est ainsi 
que les lauréats du Challenge 
« PEF » (Régional et National) 
ainsi que les clubs intégrés au 
dispositif « Club Lieu de Vie » 
ont pu recevoir de belles dota-
tions. 

… ET DES PARTENAIRES 
TOUJOURS PRÉSENTS !
Comme chaque année, plu-
sieurs Partenaires de la Ligue 
(Intersport , Generali, Breizh 
Cola) étaient présents afin 
d’échanger avec les représen-
tants de club ayant fait le dépla-
cement jusqu’à Locminé. Venue 
se greffer à cet événement, une 
distribution de chasubles était 
même organisée en présence 
de Laurent Guillet (directeur de 
la marque Breizh Cola, ci-des-
sus en compagnie du Président 
Hillion). n

Réforme des compétitions  
en Bretagne. Qu’est-ce qu’il en est ?

Le 29 octobre dernier, l’Assemblée Générale était également 
l’occasion de trancher sur la nouvelle pyramide des championnats 
régionaux. De ce fait, il n’y aura plus que 2 groupes de R1 à 14 
clubs (contre 3 groupes de 12 actuellement) à partir de la saison 
2024-2025. Dans les autres niveaux, 6 groupes de R2 et 12 groupes 
de R3 à 12 clubs seront ainsi constitués. C’est cette « option » 
qui a recueilli le plus de suffrages avec 41,68 % des voix laissant 
de côté deux autres projets qui prévoyaient respectivement 5 
groupes de R2 et 10 groupes de R3 ou encore 4 groupes de R2 et 
10 groupes de R3. Afin d’opérer la transition, tous les champions 
de poules ne monteront pas en division supérieure la saison 
prochaine (exemple : seulement 2 montées sur 6 en R2 à l’issue de 
la saison 2023-2024). Pour les départager, plutôt que d’organiser 
des playoffs, l’Assemblée Générale a décidé de se baser sur une 
formule intitulée « mini-championnat » qui consiste à prendre 
en compte uniquement les résultats obtenus par les équipes 
concernées face aux cinq premiers de la poule. 
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Marie-Christine pourrait 
vous parler d’un temps 
que bon nombre d’entre-

nous ne connaissent pas. Un 
temps où l’institution du Football 
Breton ne ressemblait guère à ce 
qu’elle est devenue aujourd’hui 

Zoom

Marie-Christine Sourdin  

39 ans au service du Football Breton
Longévité. Vendredi 18 novembre, Marie-Christine reçoit les remerciements unanimes des Membres 
du Comité et du Personnel présents à l’occasion de son départ en retraite. Non sans regret, elle quitte 
une maison qui l’a vue œuvrer pendant de longues années, elle qui aura vu défiler tant de personnes, 
toutes amoureuses de ce sport qui nous réunit…

car celle qui était surnommée af-
fectueusement « Marie » par ses 
collègues a connu la Ligue de 
l’Ouest et vu les premiers jours 
d’autonomie de cette vielle dame 
née en 1918…
Elle était d’ailleurs déjà présente 

quand la mort brutale de son 
premier Président, Léon Guiard, 
vient frapper la Ligue. Cohabi-
tant par la suite avec Paul Le 
Hesran, elle est alors occupée 
par la vente des licences et pa-
pillons mais aussi la prise en sté-
no de l’importante Commission 
Régionale de Discipline. Égale-
ment chargée de la convocation 
des arbitres (ndlr : une lourde 
tâche avant la mise en place de 
l’informatique !), elle collabore 
avec une certaine Catherine 
Mottet, une fidèle collègue tou-
jours présente dans les rangs de 
la LBF. 

3 sièges, 
4 Présidents et 
d’innombrables 

souvenirs... 

A cette époque, la Ligue occupe 
deux étages sur le Boulevard de 
la Tour d’Auvergne. Des sièges, 
Marie-Christine en connaîtra 
trois puisque l’institution démé-

nagera dans un premier temps 
rue du Sapeur Michel Jouan 
puis, à l’étroit dans les locaux du 
centre-ville Rennais, du côté de 
Montgermont en 2015. Lors de 
ce dernier transfert, Marie-Chris-
tine joue un rôle important que 
ce soit dans l’élaboration du bâ-
timent mais également dans la 
répartition des salles…
Concernant les Présidents : 
elle connaîtra successivement 
Jean-Michel Bellat (de 2004 à 
2008) puis Jean-Claude Hillion 
qui, toujours à la tête de la Ligue 
à ce jour, restera son quatrième 
et dernier Président.

Un investissement 
quotidien et 

une attention 
permanente pour 

le collectif

L’arrivée en février 2008 de Phi-
lippe Georges en tant que Direc-
teur la soulagera de nombreuses 
tâches mais, attentive à cette 
transition, elle veillera naturelle-
ment à lui passer le relai tout en 
douceur (cf encadré ci-après). 
Lors de la saison 2019-2020, 
alors que la FFF décide de sus-
pendre les compétitions après 
seulement quelques semaines, 
le personnel des Ligues et Dis-
tricts est mis en télétravail voire 
au chômage technique. 
Marie-Christine se bat alors pour 
conserver le contact tant avec 
le personnel qu’avec les clubs, 
parfois désemparés par une si-
tuation totalement méconnue. 
Quand la situation se rétablit lors 
de la saison 2020-2021, chacun 
a alors à cœur de rattraper le 
temps perdu. Pour Marie-Chris-
tine, toujours pleinement investie  
dans ses missions, ces derniers 
instants sont une opportunité de 
« quitter » la maison de la plus 
belle des manières.  n

Jean-Pierre
  JOSSELIN

Philippe Georges : « D’un calme olympien,  
elle avait à cœur qu’il n’y ait jamais d’injustices »

Collaboration. C’est au tour du Directeur Général, arrivé en 2008 en remplacement 
d’Angèle Bizeul partie également pour une retraite bien méritée, d’exposer sa grande 
complémentarité avec Marie-Christine. Avec reconnaissance, il dresse le portrait 
d’une personne attentive et attentionnée. 

Comment s’est passé votre premier 
contact avec Marie-Christine ? 
Arrivant du District du Val de Marne, 
Marie-Christine m’a accueilli avec 
une extrême bienveillance dans la 
découverte de ce qui était pour moi 
un nouveau cadre. Mon acclimatation 
a naturellement été facilitée par son 
précieux soutien. 

Comment vous a-t-elle accompagné 
dans vos premiers pas à la Ligue ? 
Elle m’a prodigué de précieux conseils 
en même temps qu’elle m’informait des 
spécificités de la Ligue de Bretagne. 
Je venais de la région Parisienne où 
le contexte professionnel n’était pas 
le même donc son aide m’a permis de 
découvrir un nouvel environnement de 
travail.  

Si vous deviez nous décrire la personne 
en quelques mots… 
Je dirais que c’était une personne 
attentionnée, à l’écoute et dotée d’un 
calme olympien. Elle avait à cœur 
qu’il n’y ait pas d’injustices tant pour 
le personnel que pour les clubs, elle 
qui connaissait parfaitement tous 
les aspects réglementaires de notre 
organisation. Je lui souhaite désormais 
de profiter pleinement de sa retraite, de 
sa famille et de ses proches.  

Joël, un mari baigné dans le monde du bénévolat

Secrétaire de Noyal-Brécé depuis 
plus de 20 ans, celui qui avait tenu 
le même rôle à Livré-sur-Changeon 
gère aujourd’hui 500 licenciés 
dont 60 Féminines au sein d’un 
club qui a particulièrement bien 
géré la fusion avec son voisin. 
« Environ un tiers de nos licenciés 
viennent du bourg voisin et ceci 
dans une grande unité, on peut 
donc considérer cette alliance 
comme une réussite ! » nous précise-t-il. Pour Joël, le monde associatif est « une 
grande famille qui permet d’élargir son cercle d’amis ». Au sein de son club, il aime 
rappeler le soutien indispensable d’une « team retraité » constituée d’une quinzaine 
d’anciens qui s’occupent quotidiennement de l’accueil des éducateurs et encadrent 
plusieurs équipes. « Nous nous investissons beaucoup dans l’encadrement avec 
l’aide précieuses des services civiques ». Que ce soit pour Joël ou Marie-Christine, 
l’entraide n’est visiblement pas un vain mot…
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Madina CAUDAL
Arbitre à la Saint Colomban de Locminé (56)

A 17 ans, Madina vient de réussir brillamment l’examen d’arbitre suite au déploiement du VOR 
au sein de son club. Déterminée à aller le plus loin possible, elle nous raconte la genèse de 
son parcours. 

Elle qui a toujours eu pour idée de devenir arbitre a finalement décidé de franchir le pas grâce 
au VOR. « Il a fallu que mes parents reçoivent le sondage et que l’on en discute ensemble » nous 
précise-t-elle. Son club recherchant des arbitres, une prise de contact a rapidement été effectuée 

avec Jérôme Talmont (référent arbitre du club) afin de l’inscrire à une formation. « Une formation très 
intéressante qui s’est déroulée sur 2 jours avec une partie théorique, une partie terrain et une demi-jour-
née où l’on passe l’examen théorique que j’ai obtenu en terminant majore des mineurs ».  Convaincue 
de l’utilité du VOR dans la recherche de potentiels arbitres au sein des clubs, elle aime prendre son 
parcours en guise d’exemple, elle qui dispose désormais de belles ambitions : « Je suis encore jeune 
mais mon premier objectif est de devenir jeune arbitre de Ligue ». 

Didier PAUCHARD
Référent du District de Football du Finistère (29)

Indispensable au déploiement du « VOR », les référents de chaque District représentent le 
contact privilégié des club engagés. Dans le Finistère, c’est un ancien arbitre international 
convaincu du potentiel caché derrière ce dispositif qui détient ce rôle. 

La période de communication par l’affiche a vécu, place désormais à l’utilisation de moyens plus 
directs avec les clubs et licenciés : tel est le crédo du VOR et de son application. Mais il n’en 
demeure pas moins que les moyens humains et l’apport de personnes comme Didier Pauchard 

reste indispensable lui qui est chargé « d’assurer le relais et coordonner les actions entre la Ligue, le 
District et les clubs engagés ». Alors que Bertrand Layec pilote le dispositif et traite les résultats des 
sondages, le Finistérien intervient quant à lui au niveau des référents clubs en « répondant à leurs 
interrogations et en organisant des rencontres et des réunions dans les secteurs demandeurs. » Par ce 
système d’information inter- actif, les instances du Football Breton souhaitent soutenir les clubs dans 
la prise de contact avec leurs licenciés et ainsi « inciter ces derniers à prendre des responsabilités dans 
leurs clubs et assurer diverses tâches ». Pour l’ancien arbitre, l’ambition est claire et le potentiel certain.  

Romain REHEL
Référent du Club Sportif de Lanrelas (22)

A l’image des référents nommés au sein de chaque District, ceux identifiés au sein des clubs 
font naturellement partie des maillons essentiels. A Lanrelas, c’est un certain Romain Rehel 
qui se charge de piloter un dispositif destiné notamment à détecter de futurs arbitres, un rôle 
qu’il connaît parfaitement… 

Joueur jusqu’à ses 18 ans, notre interlocuteur Costarmoricain a décidé de devenir arbitre après avoir 
expérimenté ce rôle dans le cadre de l’UNSS et des rencontres inter-collèges. Evoluant désormais 
au centre en N3, il suit par ailleurs le dispositif « VOR » pour son modeste club qui comptabilise 

une centaine de licenciés. « Nous avons souhaité suivre le mouvement car nous apprécions tout ce 
qui est novateur et nous étions à la limite de l’infraction. Notre objectif est de sensibiliser l’ensemble de 
nos licenciés en les questionnant sur l’arbitrage ou la prise de responsabilités sur d’autres fonctions 
internes à l’association. » Avec plus de 30 % de retour et un potentiel arbitre détecté après seulement 
quelques jours, Romain Rehel se satisfait d’un dispositif « très bien expliqué, ludique et très simple à 
mettre en place ». Alors, à qui le tour ?

Arbitres

Fabien VIGNERON 
Bénévole aux Cadets de Chelun-Martigné (35)

Bénévolat, voilà un mot qui a toute son importance chez ce jeune agricul-
teur de 39 ans licencié au sein d’un club situé à la lisière de la Loire Atlan-
tique, du Maine et Loire et de la Mayenne. Récemment sensibilisé par le 
VOR, il vient de s’acquérir de nouvelles responsabilités. 

Très jeune, Fabien a pratiqué le football en endossant d’autres casquettes 
telles que Secrétaire puis Président d’un club qui a malheureusement dis-
paru après le covid : « Faute de bénévoles et d’encadrants, nous avons été 

obligés d’abandonner la mort dans l’âme » se souvient-il. Passionné de foot et souhaitant toujours prati-
quer, il débarque aux Cadets de Chelun-Martigné il y a 7 ans et découvre le rôle d’arbitre. Une vocation ? 
« J’aime bien arbitrer mais je ne pourrais pas m’engager pour le moment car je viens de m’installer et mon 
travail me prend trop de temps ». Cependant il s’investit dans son club : « Je ne souhaite pas être un simple 
consommateur, je veux participer à la vie de celui-ci et je suis prêt à donner un coup de main ». Reprendre 
un jour les rênes du club ? « Pourquoi pas… Quand je ne jouerai plus et si le besoin s’en faisait sentir ». 
Voilà l’une des ambitions du VOR : réveiller l’âme de bénévole qui sommeille chez de nombreux licenciés. 

Le déploiement du « VOR » 
aux quatre coins de la Région…

Reportage. « VOR », ces initiales ne vous disent peut-être rien et pourtant ! Derrière elles se cache une 
application dont l’objectif est de faciliter le recrutement de ressources humaines au sein des clubs. Les 
quatre licenciés Bretons, qui ont accepté de témoigner ci-dessous, nous font part de leur regard sur ce 
dispositif novateur destiné à palier le déficit en arbitre et en bénévole. 

Par 
Guy LE GARS, 
Alain LAUGLÉ, 

Alain TOUZÉ ET 
Julien LE SAINT 



12

Arbitres

Bertrand Layec : « La ressource humaine des clubs est 
réelle et doit être davantage exploitée »

Novateur. Convaincu qu’il se cache dans chaque club un futur arbitre ou un licencié 
souhaitant s’investir, le Conseiller Technique Régional en Arbitrage de la Ligue a pro-
fité de la période de confinement afin de finaliser le projet « VOR ». Un projet qui fait 
naturellement parler de lui et qui commence déjà à porter ses fruits…
Par Julien Le Saint. 

Bertrand, comment a émergé l’idée du VOR ? 
Les prémices remontent à une dizaine 
d’années. Alors que je rencontre un chef 
d’entreprise spécialisé dans l’analyse des profils 
professionnels, l’idée m’est venue d’adapter cette 
solution pour les clubs. Nous avons approfondi 
notre travail au début de la saison 21-22 puis une 
phase test a été mise en place en avril dernier 
avec une dizaine de clubs dans chaque District.

Les premiers résultats ont été plutôt positifs… 
Sur les 2 800 licenciés sondés, 75 ont montré un 
profil intéressant, 7 licenciés ont participé aux 
sessions de formation en arbitrage et une dizaine 
de contacts pourraient aboutir dans les mois à 
venir. Par ailleurs, 142 licenciés ont manifesté un 
intérêt pour avoir plus de responsabilités dans 
le club et 2 clubs ont même réussi à recruter 

4 membres de Bureau ! Autant dire que cette 
première phase m’a confortée dans l’idée que la 
ressource humaine des clubs est réelle et doit 
être davantage exploitée.

Désormais, comment le dispositif va-t-il se 
déployer ?  
Le principe est simple : les clubs s’inscrivent 
via le site internet de la Ligue en identifiant un 
référent qui sera chargé de suivre l’opération 
et de mettre en place la stratégie proposée. 40 
clubs par mois seront réunis afin de recevoir nos 
conseils dans l’espoir de couvrir l’ensemble des 
clubs d’ici 2025. 

« Changer notre logiciel 
et considérer qu’avant de 

recruter, il faut connaître… »

Quel est votre objectif ? 
L’objectif est double : redynamiser la détection 
et le recrutement à la fois d’arbitres et de 
bénévoles qui manquent cruellement à notre 
football mais également changer notre logiciel 
et considérer qu’avant de recruter il faut sonder, 
analyser et proposer une offre de service tant 
dans l’arbitrage que dans les activités vitales 
d’un club amateur. 

Si vous aviez un dernier mot à faire passer à nos 
lecteurs… 
Je n’aime pas parler de révolution mais j’espère 
que cette approche va permettre d’inverser le 
sens du recrutement associatif. n

Pour plus d’informations : 
	Î Par mail à vor@footbretagne.fff.fr
	Î Ou sur le site internet de la LBF : 

https://footbretagne.fff.fr/simple/entrez-dans-le-dispositif-du-vor/
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Ils surpassent leur handicap
Des footeux d'exception !

Sport adapté. Face à une terrible réalité qui aurait pu les détourner du football, ils ont au contraire 
choisi de se battre pour conserver leurs rêves, s'en fabriquer d'autres. En surpassant leur handicap 
physique, Marvin Larsonneur à Guipavas, Steven Jenaux à Rennes, Yoann Perriniaux à Montfort et 
Alexandre Daniel à Plérin ; chacun dans leur domaine de compétence et mus par la même volonté de 
lutter contre les préjugés, sont des exemples de courage et d'humilité. Plus que tout, leur histoire ren-
force la dimension éducative du football, lequel offre à tous les licenciés qui veulent bien s'en donner 
la peine de fantastiques leviers de résilience. 

ALEXANDRE DANIEL, UN COACH COMME LES AUTRES

Si le handicap de naissance 
(athrophie musculaire des 
quatre membres) d’Alexandre 
Daniel a privé le Plérin FC d’un 
joueur de football, elle a offert 
au club armoricain un éduca-
teur apprécié et respecté. 

Au premier regard, sous sa 
barbe hirsute et ses yeux rieurs, 
on devine rapidement chez 

Alexandre l’étendue d’une passion 
pour le ballon d’abord contrariée par 
l’incapacité des clubs à l’accueillir au 
milieu d’autres gamins de son âge. A 
cinq ans, dans le sillage d’une Coupe 
du monde 1998 qui aura agi chez lui 
comme un déclic, « aucun n’a voulu 
prendre la responsabilité d’assumer 
mon handicap. Ça fait mal sur le coup 
mais je me suis mis à leur place... et j’ai 
attendu d’avoir 10 ans pour intégrer une 
équipe loisir puis devenir éducateur il y 
a cinq ans à Plérin. » 

« Il faut militer pour la 
création de sections 
de sport adapté dans 

les clubs »

Et d’enchaîner avec les U11, les U17, 
mais aussi les seniors comme adjoint 
en D3 et en R3, jusqu’aux U13 cette 
saison, une génération qu’il a souhai-
té accompagner encore un peu. Après 
avoir été salarié du club pendant un 
an, Coach Alex intervient comme ani-
mateur dans une école maternelle et 
primaire, toujours au contact d’enfants 
« avec lesquels je prends énormément 
de plaisir car ils ne me font jamais res-
sentir mon handicap. Ils passent au 
dessus de ça. » Totalement autonome 
dans sa vie quotidienne, la bienveil-
lance de son entourage professionnel 
et associatif, au sein du Plérin FC, lui 
permet de ne pas se sentir différent, 

d’envisager son parcours d’éduca-
teur comme tous ses homologues. 
Ou presque. « Je dois valider mon 
CFF et dans la foulée j'aimerai pas-
ser le BMF... Le fait que la Ligue me 
permette de postuler au même titre 
que les autres pratiquants m'encou-
rage encore plus à continuer ma for-
mation. Je ne pensais pas forcément 
pouvoir être éligible mais maintenant 
que j'en ai l'assurance, ma motivation 
n'en est que plus forte ! » Le feu qui 
brûle en son for intérieur n'est donc 
pas prêt de s'éteindre. Sa volonté 
de montrer l'exemple non plus. « Le 
handicap est de moins en moins ta-
bou dans les clubs, de plus en plus 
intégré. Maintenant il faut militer pour 
l’ouverture de véritables sections de 
sport adapté et handisport. » Dans 
l’optique, plus que jamais, que les 
portes d’un club ne se referment sur 
les rêves d’un enfant différent. n

© J-L.BOUTRUCHE
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YOANN PERRINIAUX : « UN DÉFI PERMANENT À RELEVER »

Le surpassement est une se-
conde nature pour Yoann, né 
sans main droite et qui n’a pas 
hésité à entrer dans le football 
par la case... gardien de but ! 
Avant de devenir un des ar-
bitres de jeunes les plus pro-
metteurs de Bretagne.

Yoann, pourquoi as-tu choisi le 
poste de gardien de but lorsque 
tu as débuté le football du côté de 
Montfort sur Meu ? 
Disons que ça s’est fait naturellement. 
J’arrivais au club, j’étais nouveau, ils 
m’ont mis dans les buts et ça m’a tout 
de suite beaucoup plu. J’ai aimé ce rôle 

particulier. J’ai aussi pris comme un défi 
le fait de pouvoir être utile à l’équipe, 
avec autant d’efficacité que si j’avais 
mes deux mains. De neuf à treize ans, 
j’ai joué gardien avant de devenir ar-
bitre.

Pourquoi avoir bifurqué vers l’arbi-
trage ? 
Parce que je savais que ma progression 
allait forcément être freinée en conser-
vant le même poste. Et comme j’arbi-
trai souvent dans le cadre des tournois 

organisés par mon collège, j’ai voulu 
me lancer avec l’aide du président du 
club, Philippe Cherel, qui m’a amené à 
la formation initiale d’arbitrage. Cela fait 
cinq ans que je poursuis ce chemine-
ment avec toujours la même volonté de 
m’adapter à tous les types de situation, 
de me surpasser. 

Tu arbitres cette saison des U18 
R1, quelles sont tes ambitions pour 
l’avenir ?
J’aspire arbitrer au meilleur niveau pos-
sible. Ma prochaine grande échéance 
était en décembre avec un test pro-
batoire prévu au siège de la Ligue au 
Centre Technique à Ploufragan pour 
devenir jeune arbitre de la FFF. Cela 
me permettrait d’arbitrer des matchs 

de U17 National et d’espérer passer en 
U19 National à court terme. 

De quelle manière gères-tu ton han-
dicap pendant les matchs ? 
Ma problématique principale tient à la 
coordination des gestes, pour noter les 
changements de joueurs, les avertisse-
ments... Cela me prend plus de temps. 
Donc je préviens systématiquement 
les joueurs et les entraîneurs avant les 
rencontres. A part une fois où j’ai subi 
des pressions parce que je n’allais pas 
assez vite, tout se passe généralement 
très bien. Mon handicap n’est pas un 
frein à mon évolution, au contraire, je 
m’appuie dessus pour être encore plus 
motivé, montrer que je peux être aussi 
performant qu’un autre.

« Montrer que je peux 
être aussi performant 

qu’un autre »

Des arbitres t’inspirent-ils plus que 
d’autres ? 
Oui, Michaël Lesage (arbitre fédéral 
français de L1 et L2 : ndlr) qui est le di-
recteur de la section sportive arbitrage 
du lycée d’Avranches que j’ai intégrée 
la saison passée en seconde. Grâce à 
cette structure, je peux m’entraîner phy-
siquement et approfondir mes connais-
sances des lois du jeu tous les jours. 

Avec le recul, aucun regret d’avoir 
délaissé le poste de gardien de but ? 
J’ai pris beaucoup de plaisir à jouer 
dans les buts mais j’en prends encore 
davantage à arbitrer.

Suffisamment pour envisager une 
carrière pro ? 
La concurrence est tellement élevée 
que je préfère ne pas trop rêver même 
si je ferai tout pour. Je suis en termi-
nale, et après le bac je pense me diriger 
vers des études de journalisme sportif. 
Je commente déjà des matchs de L1 
et de coupes d’Europe sur une chaîne 
Twitch pour m’entraîner ! n

MARVIN LARSONNEUR : "JE SUIS FIER D'ÉVOLUER EN R1"

A 25 ans, milieu de terrain de la 
R1 de Guipavas, Marvin Larson-
neur vit sa passion le plus nor-
malement du monde malgré une 
malformation de son avant-bras 
gauche qui, il l’espère, pourrait 
lui permettre d’intégrer un jour 
l’équipe de France handisport. 

Marvin, votre handicap a-t-il eu un 
impact important sur votre carrière 
de joueur ?
Non, dans la mesure où je n’ai jamais 
vécu cette malformation de naissance 
comme un réel handicap. Je ne porte 
plus de prothèse depuis le lycée et je 
n’en ai jamais porté sur un terrain de 
foot. Même s’il y a eu ici ou là quelques 
moqueries lorsque j’étais plus jeune, je 
n’ai jamais eu de souci avec les adver-
saires. J’ai aussi toujours eu la chance 
d’être super bien accompagné, par 
mon père, puis mes potes du club. Pour 
moi qui ai débuté le football à 5 ans à 
La Forêt Landerneau avant de rejoindre 
Guipavas GDR et de ne plus quitter ce 
club auquel je suis très attaché, c’est 
une fierté d’avoir franchi tous les éche-
lons jusqu’à la R1 et d’être considéré 
comme un joueur tout à fait normal. 

« Avant la crise 
sanitaire, je devais 

effectuer une 
présélection pour 

intégrer l’équipe de 
France... »

Dans votre parcours, vous n’avez ja-
mais eu à souffrir de discrimination ? 
Seulement sur ma période U15, pen-
dant deux ans et demi, au cours des-
quels je me suis senti un peu ostraci-
sé par des éducateurs qui estimaient 
que mon handicap était en quelque 
sorte rédhibitoire pour prétendre jouer 
en équipe A. Je l’ai mal vécu dans un 

premier temps mais je pense être sorti 
grandi de cet épisode parce que j’ai pu 
intégrer le meilleur niveau U17 dans la 
foulée. 

Vous avez 25 ans, quel rapport avez-
vous avec le football aujourd’hui ? 
Il est le même que lorsque j’étais ga-
min. En marge de mon métier, conseil-
ler clientèle au Crédit Mutuel de Bre-
tagne, je reste un vrai mordu de foot 
qui aspire évoluer au meilleur niveau 
possible avec mon club de coeur. Avant 
la crise sanitaire, je devais effectuer une 
présélection pour intégrer l’équipe de 
France handisport. Malheureusement, 
la personne qui était venue me super-
viser est décédé du Covid entre temps. 
Je n’ai plus jamais eu de nouvelles... Si 
cet article pouvait réactualiser cet inté-
rêt, ce serait super, une belle aventure 

à vivre. 

A quel poste évoluez-vous ? 
Milieu de terrain offensif, plus à l’aise 
lorsque j’évolue juste derrière les atta-
quants.

Votre handicap vous a-t-il orienté 
vers certains postes plus que vers 
d’autres ? 
Oui, il est certain que le poste de la-
téral n’est pas le plus accessible car il 
implique d’effectuer régulièrement le 

geste de la remise en touche. J’y par-
viens mais difficilement. Un jour un 
arbitre, qui connaissait pourtant mon 
handicap, m’avait sanctionné et comme 
j’avais protesté, il m’avait même mis un 
carton jaune ! De manière générale, les 
postes défensifs sont moins abordables 
car ils nécessitent un jeu de corps per-
manent et l’utilisation des deux bras. 
Mais même avec un seul, j’arrive à me 
faire respecter (rires) ! n
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STEVEN, À CORPS PERDU... RIEN D'IMPOSSIBLE

Amputé de ses deux jambes 
suite à une maladie qui, lors-
qu’il avait 18 ans, brisa ses 
rêves de professionnalisme, 
Steven Jenaux s’est réinventé à 
travers le freestyle, une disci-
pline qui lui permet de conti-
nuer à vivre à fond sa passion 
du foot et du sport. 

C’est à corps perdu et à contre-cou-
rant, en raison de l’extrême diffi-
culté du défi, qu’il a réussi à se 

remettre debout. Face au cataclysme 
qu’a représenté la perte de l’usage de 
ses deux jambes en septembre 2016, 
après 15 jours de coma artificiel et 
deux ans d’intense rééducation, pour 
réapprendre à marcher, puis à courir, 
Steven a puisé au plus profond de lui-
même pour croire en l’impossible. « Je 
me suis tout de suite mis à faire tous les 
sports que je pouvais faire, nous dit-il 
avec conviction, sans rien m’interdire, 
sans penser que, parce que je n’avais 
plus de jambes, le foot n’était plus pour 
moi. Aujourd’hui, je fais du foot-freestyle 
amateur et du street-workout et j’encou-
rage surtout tous ceux qui sont comme 
moi à suivre cet exemple, à considérer 
que tout est possible ! » Hyperactif, le 
Rennais a besoin de se dépenser pour 
garder son fragile équilibre, de purger 

par le sport l’injuste frustration imposée 
par la vie. « Une fois qu’on m’a mis mes 
premières prothèses, j’étais tellement 
énervé que je voulais faire plein de truc, 
je ne m’imaginais pas sans jouer, jongler, 
faire des « tours du monde », des figures, 
un finish, un salto... » 

« Le sport, 
c’est ma vie ! »

L’effet cathartique du ballon a joué à 
plein pour entretenir son mental hors 
norme, le mettre au service de sa pas-
sion de toujours, le football, lui permettre 

de garder le lien avec le sport, à travers 
le handibasket d’abord, l’athlétisme en-
suite, sprint et saut en longueur, qu’il 
pratique régulièrement grâce à des 
prothèses adaptées qui constituent à 
la fois un obstacle et un outil indispen-
sable. « Elles sont chères, environ 10 000 
euros la paire, car à chaque pied corres-
pond une caractéristique de prothèse, 
et ne sont pas toutes remboursées, re-
grette-t-il. Il faudrait que je parvienne 
à me faire sponsoriser... » En attendant 
d’attirer d’éventuels sponsors qui lui per-
mettraient aussi un suivi médical plus 
pointu, à 22 ans, Steven a réussi l’essen-
tiel : continuer à rêver. « J’aimerais mettre 
au point un petit spectacle de freestyle 

que je pourrais présenter dans les stades 
à la mi-temps des matchs et bien sûr 
participer aux JO paralympiques un jour, 
être en équipe de France. » Six ans après 
avoir basculé dans une autre dimension, 
Steven Jenaux s’est reconstruit grâce 
au sport - « Le sport, c’est ma vie ! » -, à 
cette quête du plaisir qu’il prend à tra-
vailler sans relâche, et avec une volonté 
immense, ses gestes techniques, des 
figures qui font l’admiration de tous les 
freestylers valides, impressionnés par sa 
dextérité, un courage et une résilience 
qui font déjà de lui un athlète d’excep-
tion. n
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Jean-Paul Courcoux 

« Je prends énormément de plaisir 
car j’ai très vite adhéré au Futsal »

Découverte. Ancien membre de la commission « Foot Entreprises » et ex-correspondant pour le « Bre-
tagne Foot » notamment, Jean-Paul est un fidèle de notre magazine et il en connait parfaitement les 
rouages. Pour ce nouveau numéro, nous avons souhaité évoquer avec lui une discipline qu’il chérit 
depuis quelques années et pour laquelle il s’investit quotidiennement. 

Servane 
BOUGEARD-
LE HÉNAFF

Jean-Paul, pourquoi avoir dé-
cidé de vous investir pour le 
développement du Futsal ? 
Dans le cadre de mon mandat 
d’élu au Comité Directeur du 
District 22, cette commission m’a 
été proposée et même si j’étais 
néophyte au départ je me suis 
dit pourquoi pas… Désormais, je 
suis bien au fait de cette pratique 
et très présent tant sur les com-
pétitions départementales que 
régionales.

Quelles sont vos principales 
missions ? 
Elles sont très variées et s’étalent 
tout au long de la saison : de 
l’élaboration des calendriers à la 
gestion des compétitions (pré-
paration des matchs, reports des 
rencontres, élaboration des PV 
de décisions, recherche de salles 
pour divers rassemblements mais 
aussi difficultés ou problèmes de 
dernière heure…). Il y a égale-
ment la gestion des grands ren-
dez-vous comme la Coupe Na-
tionale jusqu’aux 32èmes de finale 
et bien évidemment la Coupe 
Région Bretagne qui est notre 
événement phare. Enfin, nous 
procédons à plusieurs phases 
de détections afin de repérer les 
meilleurs potentiels et ainsi ali-
menter nos sélections départe-
mentales et régionales. 

Tout ceci doit être relativement 
chronophage… 
Sachant que notre commission 
se gère en totale autonomie j’y 
consacre effectivement beaucoup 
de temps mais je prends énormé-
ment de plaisir car j’ai très vite ad-
héré à cette pratique qui concilie 
technique, tonicité, rapidité de jeu 
et qui est très agréable à regarder. 

« Même si j’étais 
néophyte au 
départ je me 

suis dit pourquoi 
pas… »

Qu’est-ce qui vous a le plus 
surpris au moment de décou-
vrir le Futsal ? 
Le rythme des rencontres qui est 

impressionnant et qui tranche 
avec le football qu’on connaît 
sous sa forme « classique ». De 
plus, le nombre de blessures est 
assez faible malgré ce que cer-
tains pensent. Les fautes sont vite 
sanctionnées et cela contribue au 
fait que les pratiquant(e)s fassent 
davantage attention.

Existe-t-il des différences 
entre la pratique masculine et 
féminine ? 
Le jeu masculin est naturellement 
plus rapide mais des aspects tels 
que la technique ou la tactique 
sont clairement sur des mêmes 
niveaux. Actuellement, ce qui 
est intéressant c’est la moyenne 
d’âge des féminines qui est plus 
basse que celle des masculins, 
cela nous offre donc de belles 
perspectives.

« Le rythme des 
rencontres est 

impressionnant »

Que pensez-vous des retom-
bées médiatiques ? 
Malheureusement, je trouve que 
l’écho réservé n’est pas assez 
important. Trop peu de médias 
s’y intéressent alors que le Fut-
sal est en plein essor et qu’il est 
complémentaire du football « tra-
ditionnel ». C’est dommage mais 
je pense que cela viendra avec le 
temps !

Finalement, peut-on dire que 
la Bretagne est une terre de 
Futsal ? 
Sans aucun doute d’autant qu’on 
dispose d’un club phare avec la 
TA Rennes qui caracole chaque 
année en tête des classements et 
se démarque au sein des Coupes 
Régionales et Nationales. C’est 
une belle locomotive qui, je l’es-
père, incitera d’autres clubs à se 
lancer dans l’aventure. n

Jean-Paul Courcoux en bref
68 ans.
Né à Hénanbihen (22). 
Dirigeant au CS Merdrignac.

District 22 : 
Membre du Comité Directeur et Co-Responsable 
Sectoriel
Membre de la Commission « DAP »
Membre de la Commission « Compétitions »
Président de la Commission Futsal

Ligue de Bretagne :
Membre de la Commission « DAP » 
Membre de la Commission « Evénementielle » 
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Maurice Besnard, l’infatigable passionné
Éclectique. C’est l’histoire d’un passionné de football qui a roulé sa bosse depuis sa première licence 
au club de Plestan en 1965. Educateur investi dans les instances du Football Breton, Maurice a tou-
jours été guidé par une soif de curiosité et une volonté sans faille d’avancer.

Après presque 20 ans sous 
les couleurs de Dolo (22), 
Maurice débarque en 

1985 du côté de La Chapelle des 
Fougeretz où il ne jouera qu’un 
seul match de D1 mais prendra 
par ailleurs en charge les jeunes 
du club. « J’ai toujours eu cette 
envie d’entraîner et transmettre 
ma passion » nous confie-t-il. 
Obtenant son diplôme d’initia-
teur en 1988, il devient respon-
sable de l’équipe réserve 
en compagnie de 
Christian Dela-
marche : « Mon 
plus grand regret 
reste la saison 
97-98 où nous 
échouons de jus-
tesse à la montée 
en DSR ». Après 
un bref passage à 
Montreuil le Gast, 
d i r e c t i o n 
Sa int 

Grégoire afin de diriger l’équipe 
réserve qui monte alors en 
PH. Là-bas, il devient adjoint 
de Thierry Turban et obtient 
son BE1. Désireux d’un nou-
veau challenge, le duo prend 
la direction de Pacé où le club 
accède à la DRH, une division 
avec laquelle il flirtait depuis 
longtemps… Avec le sentiment 
du devoir accompli, Maurice re-

tourne à Saint Grégoire 
avec son ami Yan-

nick Herviaux 
et passe alors 
son B.E .F. 
Voulant se 
consacrer 
à la for-
mation, il 
re jo indra 
Saint Au-

bin du Cor-
mier en 2018 

afin de devenir 
éducateur de 

l ’école 

de foot : « J’ai toujours été attiré 
par la formation, l’éducation et 
tout ce qui s’apparente à l’orga-
nisation et la planification ».

Un investissement 
permanent pour le 

Football Breton

Avec plusieurs cordes à son 
arc, Maurice s’investi auprès 
de l’Amicale des Educateurs 
du 35 en tant que Trésorier, du 
District 35 en tant que Membre 
du Comité Directeur, de la Ligue 
en tant que Membre de la Com-
mission « Statut Éducateur et 
Équivalence » mais également 
au sein du Bureau National 
du G.E.F pour l’application des 
directives de la FFF concer-
nant l’encadrement. De toutes 
ces années, il retient une pro-
fonde admiration pour « Mau-
rice Ventre du CREPS de Dinard 
qui m’a appris à bien regarder 
et analyser un match ou encore 
Michel Beaulieu et Alain Cos-
nard qui sont d’excellents forma-
teurs ! ». Avec une carrière pro-
fessionnelle bien remplie (ndlr : 
il s’occupait des liaisons radio 
à France Télécom), il garde en 
mémoire des manifestations 
sportives comme « Paris-Rou-
baix », « Paris-Nice » ou encore 
les JO d’Albertville... Des sou-
venirs mémorables pour ce 
passionné de cyclisme inta-
rissable d’anecdotes. n

UN OUTIL GRATUIT POUR 
LES CLUBS !

Demandez à recevoir GRATUITEMENT 
cette lettre d’information, par mail, à :

abonnement@rcmedia.fr

Tous les 15 jours, 
des conseils 

concrets pour 
mieux gérer votre 
association et vous 
inspirer de ce qui se 

fait ailleurs.

Alain LAUGLÉ
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Hommage

Jean-Pierre Gonidec

L’amoureux du ballon rond 
aux multiples fonctions

Regretté. L’ancien Président du District Finistère Sud de Football est décédé le 17 novembre dernier. 
Par ces quelques lignes, la Ligue de Bretagne de Football tenait à lui rendre hommage en retraçant 
son magnifique parcours.

Après une carrière de foot-
balleur, au cours de la-
quelle il a notamment 

évolué dans les rangs du Stade 
Quimpérois, Jean-Pierre Gonidec 
s’est très tôt et pleinement enga-

gé dans un parcours de dirigeant 
bénévole en étant d’abord initié 
à l’échelle locale, au sein de la 
JS Plogastel. Avec comme fierté 
légitime, celle d’avoir pu organi-
ser, au milieu des années 1970, 

des matchs de gala avec la pré-
sence du Stade Rennais. Son 
parcours de dirigeant bénévole 
continue par la suite à l’Amicale 
de Solidarité Pierre Riou qu’il avait 
contribué à créer, avec d’autres, 

dans les années 60. Puis vient le 
District Finistère Sud de Football 
où il deviendra élu au Comité de 
Directeur en 1980 sous la prési-
dence de Paul Craff, puis Secré-
taire Général de 1984 à 1992, sous 
la présidence de René Kervéan. 
Elu à Plomelin en 1992, il Préside-
ra le District jusqu’en 2008 avec 
en point d’orgue de ces quatre 
mandats l’acquisition d’un nou-
veau siège, inauguré en 1997 par 

le Président Claude Simonet.
A l’échelle régionale, il intègre le 
Conseil de la Ligue en 1992 et col-
labore en très bonne intelligence 
avec ses collègues Présidents 
de Districts (Jean-Claude Hillion, 
Rémy Féménia, Georges Giboire, 
Louis Prigent et Alain Le Floch). 

L’hommage de la FFF à l’ancien Président 
du District de Football du Finistère Sud
La Fédération a appris avec tristesse la disparition de Jean-Pierre 
Gonidec. Il était une figure bien connue du football régional breton 
mais aussi des commissions fédérales. Né le 20 mars 1941 
au Juch, dans le Finistère, Jean-Pierre Gonidec a suivi tout le 
parcours qui fait la marque des grands amoureux du football. Il a 
ainsi été joueur à Gourlizon puis au Stade Quimpérois, et dirigeant 
de club, à l’AS Diables Le Juch (jusqu’en 2007) et à la JS Plogastel 
(jusqu’en 2013). Il a aussi et surtout consacré de nombreuses années 
de sa vie au football finistérien en étant successivement membre du Comité 
directeur (1980-1984), secrétaire général (1984-1992) et président du District du 
Finistère Sud pendant quatre mandats (1992-2008). Jean-Pierre Gonidec a aussi 
siégé à la Ligue de Bretagne en tant que membre du Comité directeur (1992), 
trésorier (1996) et membre de commission régionale. En 2000, le Conseil fédéral le 
nomma également à la Commission centrale de la Coupe de France. La Fédération 
Française de Football présente ses plus sincères condoléances à la famille et aux 
proches de Jean-Pierre Gonidec ainsi qu’à l’ensemble du football finistérien.
Source : Site FFF.

André 
TOULEMONT

Pendant 12 ans, il occupera les 
fonctions de Trésorier Général 
de la Ligue sous la présidence de 
Paul Le Hesran et s’investi dans 
le développement du journal of-
ficiel de la Ligue dans le sillage 
tracé par Maurice Madec. Le 
couronnement de son parcours 
à l’échelle nationale ? Inévitable-
ment son rôle de délégué officiel 
de la Ligue Nationale de Football 
durant de nombreuses saisons et 
ce jusqu’en 2000, année où il est 
nommé, par le Conseil Fédéral, 
à la Commission Centrale de la 
Coupe de France. 

De l’échelle 
locale à l’échelle 

nationale, un 
investissement 

continu.

Ses meilleurs souvenirs resteront 
naturellement les déplacements 
dans les Ligues d’Outre-Mer 
sans oublier la mémorable finale 
de Coupe de France 2009 (ndlr : 
Rennes-Guingamp) au cours 

de laquelle il avait été désigné 
comme délégué officiel !

Un parcours 
exceptionnel 
ponctué de 
merveilleux 

moments

Parmi les autres moments « forts 
en émotion », il lui a été donné de 
participer en direct aux grands 
triomphes du Football Fran-
çais avec la victoire en Coupe du 
Monde 1998 au Stade de France 
ou encore la deuxième victoire 
française à l’Euro 2000 à Rot-
terdam. Au regard de ce parcours 
exceptionnel, Jean-Pierre Gonidec 
s’est vu décerner toutes les dis-
tinctions de la Ligue de Bretagne 
et de la Fédération Française de 
Football. A ce prolifique « palma-
rès » s’est ajoutée la médaille d’Or 
de la Jeunesse et Sports, remise le 
2 décembre 2006, par le Président 
de la Ligue du Football Amateur 
de l’époque, Fernand Duchaussoy.
Kenavo, Jean-Pierre. n

A l’occasion du Centenaire de la Ligue en juin 2019, Jean-Pierre Gonidec en compagnie de son prédécesseur, René Kervéan ainsi que Alain Le Floch 
et André Toulemont.
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Agenda

Vendredi 16 Décembre 
16ème journée de National (Stade Briochin-Villefranche, Concarneau-Le Puy)

Du Lundi 26 au Jeudi 29 Décembre
16ème journée de Ligue 1 Uber Eats (Reims-Rennes, Lorient-Montpellier, Brest-Lyon)
16ème journée de Ligue 2 BKT (Nîmes-Guingamp)

 

Du Vendredi 30 Décembre au Lundi 2 Janvier
17ème journée de Ligue 1 Uber Eats (Monaco-Brest, Angers-Lorient, Rennes-Nice)
17ème journée de Ligue 2 BKT (Guingamp-Quevilly Rouen)

 

Du Vendredi 6 au Lundi 9 Janvier
32èmes de finales de la Coupe de France
16ème de finales de la Coupe de France Féminine
32èmes de finales de la Coupe Gambardella Crédit Agricole

Du Mardi 10 au Mercredi 11 Janvier 
18ème journée de Ligue 1 Uber Eats (Brest-Lille, Lorient-Monaco, Clermont-Rennes)
18ème journée de Ligue 2 BKT (Amiens-Guingamp)

 

Du Vendredi 13 au Dimanche 15 Janvier
19ème journée de Ligue 1 Uber Eats (Toulouse-Brest, Marseille-Lorient, Rennes-Paris)
19ème journée de Ligue 2 BKT (Guingamp-Grenoble)
17ème journée de National (Bourg en Bresse-Concarneau, Sedan-Stade Briochin)   

Du Vendredi 20 au Lundi 23 Janvier
16èmes de finales de la Coupe de France
18ème journée de National (Concarneau-Dunkerque, Stade Briochin-Paris 13 Atletico)
32ème de finales de la Coupe Nationale Futsal  




